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La neige emplit le noir sillon.
La lumière est diminuée...
Ferme ta porte à l'aquilon,
Ferme ta vitre à la nuée!

Dehors, les papillons de neige
Tourbillonnent encore un peu.
Laissons-les faire leur manège ;
Restons en chambre auprès du feu.

Petits oiseaux, pour vous repaître,
En vain chercheriez-vous du grain.
Venez sans crainte à ma fenêtre.
Petits oiseaux, voici du pain.

Tout est blanc, car l'hiver morose
A déployé son lourd manteau,
Et Février tient porte close
Au printemps s'il revient trop tôt.
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